
 

Les épiphanies du Seigneur 

L’emploi au pluriel du mot épiphanie met en      

valeur non seulement la fête de l’Épiphanie qui en 

Occident désigne la manifestation du Seigneur aux 

mages, mais aussi son baptême au Jourdain et son 

premier miracle aux noces à Cana. 

« Aujourd’hui, l’Église est unie à son Époux ; le 

Christ au Jourdain la purifie de ses fautes, les ma-

ges apportent leurs présents aux noces royales, 

l’eau est changée en vin, pour la joie des convives, 

alléluia. » 
   cantique de Zacharie pour l’Épiphanie  
   

Source: liturgie et sacrements 

 

 

 

 

 

Matthieu 2,1-12 

01 Jésus était né à Bethléem en Judée, au temps du roi Hérode le Grand. Or, voici que 

des mages venus d’Orient arrivèrent à Jérusalem 

02 et demandèrent : « Où est le roi des Juifs qui vient de naître ? Nous avons vu son étoi-

le à l’orient et nous sommes venus nous prosterner devant lui. » 

03 En apprenant cela, le roi Hérode fut bouleversé, et tout Jérusalem avec lui. 

04 Il réunit tous les grands prêtres et les scribes du peuple, pour leur demander où devait 

naître le Christ. 

05 Ils lui répondirent : « À Bethléem en Judée, car voici ce qui est écrit par le prophète : 

06 Et toi, Bethléem, terre de Juda, tu n’es certes pas le dernier parmi les chefs-lieux de 

Juda, car de toi sortira un chef, qui sera le berger de mon peuple Israël. » 

07 Alors Hérode convoqua les mages en secret pour leur faire préciser à quelle date l’é-

toile était apparue ; 

08 puis il les envoya à Bethléem, en leur disant : « Allez vous renseigner avec précision 

sur l’enfant. Et quand vous l’aurez trouvé, venez me l’annoncer pour que j’aille, moi 

aussi, me prosterner devant lui. » 

09 Après avoir entendu le roi, ils partirent. Et voici que l’étoile qu’ils avaient vue à l’o-

rient les précédait, jusqu’à ce qu’elle vienne s’arrêter au-dessus de l’endroit où se trou-

vait l’enfant. 

10 Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une très grande joie. 

11 Ils entrèrent dans la maison, ils virent l’enfant avec Marie sa mère ; et, tombant à ses 

pieds, ils se prosternèrent devant lui. Ils ouvrirent leurs coffrets, et lui offrirent leurs pré-

sents : de l’or, de l’encens et de la myrrhe. 

12 Mais, avertis en songe de ne pas retourner chez Hérode, ils regagnèrent leur pays par 

un autre chemin.        - Acclamation de la Parole du Seigneur 
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     « Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une très grande joie » 



  
  

 

 Mt 2,1 Une naissance pas comme les autres    (commentaire) 

 

Les faire-part de naissance rivalisent d’imagination pour nous faire partager la joie des parents. Avec 

un peu d’humour, nous pourrions imaginer facilement celui de la Sainte Famille : « Joseph et Marie 

ont la joie de vous annoncer la naissance de Jésus, 51 cm et 3,5 kg, le 25 décembre vers minuit ». 

Mais dans la Bible les naissances sont plutôt annoncées de manière beaucoup plus sobre : Anne « mit 

au monde un fils, qu ’elle nomma Samuel »*, ou bien « elle enfanta un fils, et il l’appela du nom de 

Jésus ».** 

De manière brève, Matthieu écrit « Jésus est né », mais cette sobriété évangélique entre en écho avec 

le livre d’Isaïe : « Un enfant nous est né, un fils nous a été donné, il a reçu le pouvoir sur ses épaules 

et on lui a donné ce nom : Conseiller-merveilleux, Dieu-fort, Père-éternel, Prince-de-paix »***. Ici, 

le point de vue des parents est absent. 

Dans ce passage biblique, les qualités de l’enfant venu au monde comptent d’abord. Il est donné pour 

nous, c’est-à-dire à plus large que sa famille. Celui qui nous est né semble avoir une vocation très 

particulière. Cet enfant, faible et vulnérable, Isaïe nous le présente comme un soutien fidèle et fort 

pour conduire l’homme au meilleur de lui-même. Ainsi, il annonce la naissance de Jésus.  

Mais Jésus accomplit et dépasse ce que la prophétie dit de lui. En effet, la foi nous invite à reconnaî-

tre en Jésus « Dieu fait homme » dans le mystère de l’Incarnation. Jésus « est né » signifie que Dieu 

s’est fait homme pour que l’homme revienne vers Dieu. En marchant à la suite de Jésus, nous som-

mes amenés à nous reconnaître comme des « enfants de Dieu », c’est-à-dire appelés à naître de Dieu. 

Jésus est notre guide sur ce chemin, et, grâce à l’évangéliste Matthieu, nous le suivrons pas à pas. 

 

* Premier livre de Samuel ch 1, v 20 

** Évangile de St Matthieu ch 1, v 25 

*** Livre d’Isaïe ch 9, v 5 

  

 sœur Carine Michel, retraite dans la ville 


